
Le capitalisme n’a pas d’avenir 

Nous si ! 

François Fillon a annoncé la couleur: sous prétexte que les spécula-

teurs des marchés financiers aient repris leur entreprise de destruc-

tion, la France va suivre le régime grec! 

Les trois prochaines années, le gouvernement à l’intention de faire la 

plus grande casse des services publics et des droits de notre histoire 

récente: suppressions des aides sociales, baisse des salaires, démantè-

lement aggravé de l’éducation, de la santé, des transports, du loge-

ment,...  

Derrière la « stabilité », se cachent les politiques les plus antisociales 

que l’on puisse imaginer!  

Le pari du gouvernement c’est d’imposer l’idée que les marchés finan-

ciers sont tout puissants alors même qu’ils doivent leur survie aux mil-

liers de milliards d’euros prêtés aux banques par les états depuis 2008! 

Ce sont nos avenirs, nos formations, le travail, les retraites, que l’UMP 

soumet à la loi des marchés! 

ENTRE LE FMI ET L’UE… 

LES GRECS PRIS EN SANDWICH! 

La France, l’Allemagne et le Fond Mo-

nétaire International ont décidé de 

prêter 750 milliards d’euros en contre-

partie de régressions sociales sans 

précédent!  

Le principe du « sauvetage » grec est 

aberrant: 

1) La France, l’Allemagne et le FMI 

empruntent de l’argent aux banques 

et aux spéculateurs pour le prêter à la 

Grèce qui doit rembourser sa dette 

aux banques et aux spéculateurs.  

2) la Grèce rembourse à la France et 

l’Allemagne sa nouvelle dette (la Fran-

ce et l’Allemagne gagnent de l’argent 

à ce moment là).  

3) la France et l’Allemagne rembour-

sent aux banques et aux spéculateurs 

l’argent emprunté au début. 

Morale: depuis la crise de 2008, les 

banques ont gagné des milliards. Les 

peuples ont perdu à tous les coups. 

En Grèce ce n’est plus le peuple qui 

décide. Ce sont Sarkozy, Merkel et 

Strauss-Khan, qui imposent les pires 

régressions parce qu’ils ont le pou-

voir de l’argent. 

Quand les spéculateurs s’enGrècent... 
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RASSEMBLEMENT : Mercredi 19 mai - 18h30 - place de la Rotonde, Paris : 
LES PEUPLES N’ONT PAS À PAYER LA CRISE DU CAPITALISME ! 



Contre la droite: on ne bat pas en retraite! 
En Grèce, Sarkozy et sa collègue allemande Angela Merkel ont enterré leurs promesses d’une Europe démocrati-

que au service de ses peuples. Les partisans du capitalisme lancent une offensive sans précédent contre les peu-

ples d’Europe! En France la réforme des retraites que Sarkozy prétend faire « pour les jeunes » se fait en réalité 

contre nous!  

Pourquoi « travailler plus » alors que nous produisons toujours plus de richesses?  

L’allongement de la durée du travail ne sert à rien: passés 50 ans les travailleurs sont souvent jugés trop couteux 

ou plus assez formés et sont massivement privés de travail avant leurs 60 ans. De l’autre côté en entrant sur le 

marché du travail nous passons en moyenne 10 ans de galère à enchainer stages, emplois précaires et périodes 

de chômage. Travailler plus longtemps ne résout ni le chômage, ni la précarité, ni le problème de financement ! 

L’UMP veut aggraver la situation pour aligner toutes les générations sur la précarité des jeunes! 

Commençons par éradiquer la précarité et le chômage des jeunes!  

100 000 emplois de créés = 2 milliards € de cotisations en plus! Mais le gouvernement préfère exonérer de coti-

sations à tour de bras et mobiliser l’argent aux profit des bourses et des spéculateurs.  

Cet argent doit être mobilisé pour créer massivement des emplois stables et correctement rémunérés. L’UMP 

voudrait se débarrasser de la retraite par répartition au profit de la capitalisation auprès des fonds de pensions. 

Mais nous traversons une période qui prouve que les logiques capitalistes nous mènent droit dans le mur! Au lieu 

du chacun pour soi qui profite à une minorité, construisons un système solidaire de partage des richesses ! 

Un CDI pour tous les jeunes arrivant sur le marché 
du travail 

Chaque jeune doit pouvoir bénéficier d’un contrat à durée 

indéterminée et à temps plein qui contribue à sécuriser 

son parcours professionnel. Pour cela, ce contrat doit assu-

rer au jeune travailleur le même salaire que les autres sala-

riés de même qualification et de même poste. Il doit égale-

ment lui permettre de bénéficier d’un droit à une forma-

tion continue adaptée à ses diplômes et à sa qualification.  

Un plan de conversion de tous les emplois précaires 
en emploi stables et sécurisés 

Les contrats d’apprentissage, d’alternance ou de profes-

sionnalisation doivent donner une rémunération au moins 

égale au Smic, lui-même revalorisé à plus de 1 500 € net.  

La mise en place d’un système allocations: 

de formation, de recherche du premier emploi, de retour à 

la formation d’un montant adapté à la situation de chaque 

jeune et financé par l’ouverture d’une nouvelle branche de 

la Sécurité Sociale.  

Des Droits nouveaux pour les salariés et les comités 

d’entreprises afin qu’ils puissent intervenir sur la défini-

tion des choix de gestion et des stratégies des entreprises 

et des banques.  

Pour renverser le pouvoir des marchés financiers il faut 

imposer une nouvelle utilisation de l’argent et de nou-

veaux objectifs à la production de richesse. Face à la souf-

france et l’isolement au travail il faut remettre la réponse 

aux besoins des salariés et des femmes et des hommes 

comme finalité de l’activité. 

DES DROITS NOUVEAUX 
POUR VIVRE ET PAS SURVIVRE! 

Plus d’infos sur la bataille des jeunes communistes? 

WWW.JEUNES-COMMUNISTES.ORG 
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